
Les jeunes sont importants. Parce qu’ils ont atteint 
aujourd’hui le nombre sans précédent de 1,8 milliard. Parce 
que ce sont eux qui façonnent l’avenir de notre planète et 
qu’ils en seront les dirigeants. Parce qu’ils ont des droits 
fondamentaux qui doivent être respectés.
 
Et cependant, dans un monde axé sur les préoccupations des 
adultes, les jeunes sont souvent oubliés. Il est urgent de corriger 
cette tendance, qui met en péril les jeunes, mais aussi l’économie 
et l’ensemble de la société. Vu leur grand nombre, les jeunes 
peuvent être considérés comme un redoutable défi, un fardeau 
grevant des ressources rares, mais ce serait là une erreur; ce  
sont en réalité, les architectes potentiels d’une transformation 
historique du bien-être humain. 

Les jeunes sont notre avenir
La population mondiale de jeunes la 
plus vaste de l’histoire de l’humanité 
aura un effet profond sur tous les aspects 
de notre avenir commun et pourra assu-
rer l’avènement d’un monde meilleur 
pour tous. Cet effet peut être immensé-
ment positif si les jeunes sont en mesure 
de développer leurs capacités, s’ils ont 
accès à l’éducation et à la santé, y inclus 
à la santé sexuelle et reproductive, et s’ils 
trouvent des possibilités de réaliser les 
promesses de leur vie par le biais, par 
exemple, d’emplois décents. 

Selon tous les scénarios plausibles, le 
nombre de jeunes continuera d’aug-
menter avant de parvenir, d’ici quelques 
années, à un plafond. Les pays qui répondront aux besoins des 
jeunes durant cette période se trouveront notablement mieux 
positionnés d’ici le milieu du siècle, disposant d’une popula-
tion plus instruite et en meilleure santé, d’une force de travail 
plus productive et d’une économie croissante, et bénéficiant 
d’une chute des taux de fécondité. 

Les pays qui négligent les jeunes, eux, verront leurs taux de 
fécondité s’élever progressivement et auront à subvenir aux 
besoins d’un important segment de la population jeune ainsi 
qu’à ceux des personnes non actives. La demande de services 
d’éducation et de santé, déjà sur-sollicités, continuera de croître. 
Une main d'oeuvre peu spécialisée maintiendra l’économie au 
piège d’activités à faible valeur ajoutée et condamnera les pays à 
des taux de croissance anémiques. La discrimination fondée sur 
le sexe rendra tous ces problèmes encore plus redoutables pour 
les jeunes femmes et les adolescentes.

Obstacles qui menacent une génération
Malgré des signes indiquant que les pays sont de plus en plus 
nombreux à accorder une attention accrue aux jeunes par le 

biais d’initiatives politiques, ces der-
niers se heurtent toujours dans leur 
ensemble à de multiples obstacles qui 
les empêchent de passer à l’âge adulte 
et d'intégrer la force de travail dans 
de bonnes conditions. Des dizaines de 
millions ne sont pas scolarisés ou, s’ils 
le sont, ne parviennent pas aux niveaux 
minimum de connaissances établis. 
Leurs perspectives d’emploi sont sou-
vent sombres, soit qu’il n’y ait pas de 
travail, soit qu’il leur soit offert un 
travail de piètre qualité, et la crise mon-
diale du chômage des jeunes s’aggrave. 
Ils sont jusqu’à 60 % dans les régions 
en développement qui ne sont pas sco-
larisés, ne travaillent pas ou n’ont pas 
d’emploi régulier.
 

Ils sont aussi plus de 500 millions qui s’efforcent de survivre 
tant bien que mal avec moins de 2 dollars par jour et beau-
coup n'échapperont jamais à une telle paupérisation. Une 
fracture numérique profonde prive les jeunes des pays pauvres 
des technologies indispensables pour fonctionner dans une 
économie moderne.
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Les jeunes sont exclus des processus décisionnels portant sur 
les façons optimales de répondre à leurs besoins. Malgré le 
grave risque de pauvreté auquel ils sont exposés, par exemple, 
dans deux pays sur trois ils sont laissés entièrement à l’écart 
de la préparation des stratégies nationales de réduction de la 
pauvreté et des plans de développement. La pleine jouissance 
de tous les droits de la personne reste un rêve lointain pour 
des millions et les atteintes graves portées à ces droits sont la 
norme pour beaucoup. Chaque jour, 39 000 filles de moins  
de 18 ans deviennent des épouses enfants.

De vastes carences au niveau de l’information et des prestations 
de services font obstacle à la santé sexuelle et reproductive des 
jeunes et à l’exercice de leurs droits en matière de procréation, 
qui sont d’une importance primordiale pour leur permettre de 
réaliser leur plein potentiel. Les adolescents, en particulier, n’ont 
qu’un accès réduit à la contraception ainsi qu’au dépistage, aux 
conseils et aux soins pour le VIH.

Les normes relatives au genre pénalisent les jeunes femmes en 
les privant d’opportunités égales d’éducation, d’emploi et de 

Le dividende démographique est la portion 
réalisée du potentiel de croissance 
économique qui résulte d’augmentations de 
la part d’une population en âge de travailler.

À mesure qu’un pays effectue la transition qui le mène 
d’une haute mortalité et d’une haute fécondité à une 
basse mortalité et à une basse fécondité, il émerge une 
population jeune, en âge de travailler, qui peut induire 
une croissance économique. 
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Quand les taux de mortalité infantile sont élevés, 
les taux de fécondité tendent à l’être aussi, ce qui a 
pour résultat une structure de la population par âge 
très jeune.

Quand davantage d’enfants survivent, les parents 
choisissent d’avoir moins d’enfants. La structure de 
la population par âge change.

La part de la population en âge de travailler s’accroît 
tandis que celle de la population jeune dépendante 
diminue. 
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soins de santé et en accroissant leur vulnérabilité aux violations 
des droits de la personne. Quant aux garçons, les normes sociales 
qui définissent la masculinité peuvent les amener à des compor-
tements destructeurs. Les pressions sociales générales peuvent 
avoir des effets négatifs importants, par exemple en encourageant 
les jeunes ménages à avoir des enfants le plus vite possible.
 
Dans la plupart des pays, les lois, politiques et règlements ne 
sont pas encore alignés sur les engagements pris au titre des 
accords internationaux concernant les droits des jeunes ou sur  

les réalités de leur existence. Ainsi, par exemple, de nombreux 
pays interdisent-ils aux mineurs de se procurer des contraceptifs.

Agir pour réaliser un dividende 
démographique
Ces obstacles peuvent être d’une grande complexité mais ils 
ne sont pas insurmontables. Quel que soit leur stade de déve-
loppement, il incombe à tous les pays de faire respecter les 
droits des jeunes et d’aider ceux-ci à jeter les fondations sur 
lesquels ils bâtiront leur existence. Il s’agit pour cela de leur 
dispenser une éducation pertinente et de qualité et de leur 
offrir des soins de santé complets comprenant tous les aspects 
de la santé sexuelle et reproductive. Les jeunes ont besoin de 
possibilités de gagner leur vie et de participer aux décisions qui 
les concernent. Étant donné les disparités qui persistent dans 
toutes les sociétés, des efforts particuliers doivent être déployés 
pour atteindre les groupes marginalisés sur de multiples fronts, 
que ce soit en raison de l’âge, du sexe ou de l’ethnicité.
 
Ces investissements dans la jeunesse, justifiés sur le plan moral, 
sont également judicieux pour plusieurs raisons. Ils peuvent, 
par exemple, permettre aux pays en développement de recueil-
lir un dividende démographique, qui pourra contribuer à 
réduire la pauvreté et à relever le niveau de vie.
 
Beaucoup des pays où la proportion de jeunes est aujourd’hui la 
plus forte figurent parmi les plus pauvres du monde, mais ils se 
trouvent aussi sur le point d’entamer une transition démogra-
phique imminente qui pourra dégager un dividende. La transi-
tion s’engage au point où les taux de fécondité et de mortalité 
commencent à se réduire, ce qui réduit ipso facto le nombre de 
personnes à charge et accroît proportionnellement la population 
active. Le dividende provient de la libération de ressources en 
faveur du développement économique et de dépenses par habi-
tant accrues pour fournir des services de santé et d’éducation de 
meilleure qualité. La croissance économique décolle et il s’en-
clenche ainsi un cycle vertueux où les capacités et les opportuni-
tés connaissent une expansion continue.
 
L’obtention d’avantages maximaux du dividende démographique 
dépend dans une très grande mesure des choix de politique et 
des investissements publics effectués avant et pendant la tran-
sition démographique, alors que les taux de mortalité et de 
fécondité du pays jusqu’alors élevés entament une évolution à la 
baisse. Les pays se trouvent dans des situations très différentes les 
uns par rapport aux autres et il n’existe donc pas de solutions  
« taille unique ». Les mesures à prendre dépendent aussi considéra-
blement du stade de la transition où le pays considéré se trouve.
 
En règle générale, pour les pays qui n’ont pas encore entamé leur 
transition démographique, il conviendra de prendre des mesures 
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pour réduire la mortalité infantile, par exemple pour améliorer 
la santé et l’assainissement, assurer l’alimentation en eau propre 
et vacciner les enfants. Quand la survie des enfants s’améliore, 
la fécondité baisse généralement, du fait de la réduction des 
pressions qui incitent les parents à avoir une famille nombreuse. 
Pour les pays qui entament leur transition, où les taux de 
mortalité baissent mais où la fécondité reste élevée, figurent au 
nombre des mesures importantes des investissements dans tous 
les soins de santé sexuelle et reproductive et l’autonomisation 
des jeunes femmes et des adolescentes par les services de santé 
et par l’éducation. Aux stades ultérieurs, il convient de placer 
l’accent sur la stimulation de la croissance économique, en veil-
lant à ce qu’elle soit rapide et inclusive, et d’assurer l’accès aux 
emplois, au crédit, aux services financiers et aux autres éléments 
fondamentaux de l’économie. On notera qu’un même pays peut 
se trouver à différents stades de la transition, avec des différences 
conjoncturelles marquées entre les régions rurales et urbaines, 
par exemple, ce qui souligne l’importance d’une harmonisation 
soigneuse des politiques et des investissements.
 
Une enquête mondiale menée en 2013 auprès de 176 États 
Membres et sept territoires des Nations Unies a permis de 
brosser un tableau révélateur des pays et de la transition 
démographique. Il a été constaté, par exemple, que les pays se 
trouvant aux premiers stades de la transition appliquent géné-
ralement des politiques d’une importance alors primordiale, 
en particulier pour l’autonomisation des jeunes femmes et des 
filles. Toutefois, ils accordent également une attention accrue 
à l’emploi des jeunes avant même que les capacités de ceux-ci 

aient été pleinement développées. La disponibilité d’emplois 
peut ne pas présenter grand intérêt pour les jeunes qui n’ont 
pas terminé leurs études ou qui ne sont pas en bonne santé.
 
L’enquête a confirmé la réalisation de progrès à de nombreux 
niveaux, notamment en ce qui concerne la place prioritaire accor-
dée aux adolescents dans l’ordre du jour des politiques, mesure 
cruciale pour accroître la visibilité de ce groupe longtemps négli-
gé. Mais les accomplissements marquent un temps de retard sur 
les engagements. Nombreuses sont les politiques et les stratégies 
qui ne sont pas pleinement financées ou mises en œuvre. Et les 
promesses ne suffisent pas pour améliorer le sort des jeunes ou 
pour tirer pleinement parti du dividende démographique.

Un après-2015 qui compte pour les jeunes
Le programme mondial de développement et durable qui fera 
suite aux objectifs du Millénaire pour le développement en 
2015 offre une possibilité de remédier aux carences de la mise 
en œuvre et de viser à des buts ambitieux qui accéléreront 
l’amélioration du bien-être dans tous les pays. Les besoins, les 
aspirations et le potentiel des jeunes doivent être résolument 
positionnés au cœur de ces objectifs ainsi que de toutes les 
actions internationales et nationales qui seront entreprises 
pour les réaliser aux cours de 15 années à venir.
 
La communauté internationale a d’ores et déjà convenu 
de fonder le programme de l’après-2015 sur le respect des 
droits de la personne, l’égalité et la durabilité. Ces principes 
ne peuvent pas se concrétiser sans les apports des jeunes. En 
particulier, les préoccupations de ceux-ci doivent être une 
composante intégrale de tous les objectifs visant à éliminer la 
pauvreté, à assurer une bonne santé, dans tous ses aspects, à 
dispenser une éducation pertinente et de qualité, et à offrir des 
emplois et des moyens d’existence décents. L’égalité des sexes 
et l’autonomisation des femmes et des filles doivent être  
placées au premier plan de tous les objectifs.
 
Les jeunes âgés de 10 ans en 2015 seront des adultes de  
25 ans en 2030, date butoir de la réalisation des objectifs de 
développement durable de la prochaine génération. Avec des 
objectifs ambitieux, en tenant leurs promesses, en favorisant  
le respect des droits des jeunes et en appuyant la réalisation  
du potentiel de ceux-ci, les gouvernements contribueront à 
l’instauration d’un avenir plus prometteur pour eux. 
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Pour de plus amples informations, s'adresser à :

UNFPA, Fonds des Nations Unies pour la population
Division de l'information et des relations extérieures
Service des médias et des communications
605 Third Avenue - 6e étage
New York, NY 10158 - USA
Tél. +1 212 297 4992
Courriel : kollodge@unfpa.org

Le rapport dans son intégralité, en anglais, arabe, espagnol, français 
et russe, ainsi que des articles de fond, vidéos, photographies et 
autres ressources à l’intention de la presse sont disponibles en ligne 
à www.unfpa.org.
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